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Des élèves de Mézeray ont bloqué le lycée toute la journée d'hier. - Crédit

Les élèves du lycée Mézeray ont bloqué l'entrée de l'établissement hier, pour se faire entendre

et protester contre la réforme d'admission à l'université. Le blocus a été levé en fin d'après-midi.

Reportage

« Non non non à la sélection, oui oui oui à l'éducation ! » Les mots changent avec les

années, pas le ton. Des élèves du lycée Mézeray se sont réunis hier devant l'établissement. Les

raisons de leur colère ? La loi Vidal et Parcoursup, le nouveau système de sélection d'entrée à

l'université. « En début d'année on nous a dit qu'APB (Admission post-bac) c'était terminé,

on nous a demandé d'écrire des lettres de motivations, de faire des CV pour la fac et là on

est en train de nous dire que les établissements n'auront pas le temps de tout lire. Mais à

quoi ça sert ? » s'interroge Gwenaël.

Parcoursup c'est la nouvelle plateforme qui remplace APB. Censée simplifier le processus de

choix et empêcher des bacheliers de rester sur le carreau, selon la ministre de l'Enseignement

supérieur, Frédérique Vidal ; pour ses opposants, elle amplifie le phénomène de « sélection » à

l'entrée des facs. Dans le collimateur des lycéens : les prérequis qui fixent, nationalement, les

compétences  nécessaires  pour  postuler.  «  On  a  peur  que  beaucoup  de  bacheliers  ne

puissent pas accéder à certaines études parce qu'ils n'ont pas fait la bonne filière par

exemple. »

« Un blocusounet »

Sélection plus dure pour certaines filières,  menace de suppression de la  compensation des

notes à l'année... Les élèves argentanais, comme d'autres dans le pays, aimeraient surtout y



voir plus clair. « Même certains profs nous soutiennent », assure une élève.

Alors de 7 h 30 à 16 h, jusqu'à 300 élèves ont bloqué l'entrée principale du lycée. « On a fait un

blocusounet, rigole Gwenaël, on n'a pas empêché les gens de passer entièrement. » Les

lycéens restent surpris par l'ampleur du mouvement. « Quand on en a parlé mercredi, on était

seulement  une  vingtaine  à  être  chauds  et  finalement  les  gens  se  sont  greffés  au

mouvement  »,  raconte  un  lycéen.  «  On  ne  bloque  pas  pour  bloquer,  insistent  Louis  et

Victoria, mais on veut se faire entendre. »

Pas de blocage ce vendredi

Dans l'après-midi, une petite délégation de lycéens s'est entretenue avec la proviseure, Chantal

Beltrame, ainsi  que « des représentants du rectorat et de la direction académique ». «

C'était inespéré », se réjouit Gwenaël. « Ils nous ont écoutés je crois, assure Thibault,  ils

vont faire remonter nos problèmes. » Les lycéens ont aussi prévu d'écrire aux ministères de

l'Éducation nationale et de l'Enseignement supérieur.

Une rencontre qui a rassuré les élèves et stoppé le blocus. Pour le moment. Après le vote, les

lycéens ont levé « les barricades »,  remis en place les poubelles empruntées à la Ville  et

regagné leurs foyers. « On reviendra si on n'est pas entendu, si tout ça n'a servi à rien. »
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